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Chaque paysage peut être considéré comme l’expressionvisible d’un certain mode d’organisation et de gestion
de l’espace. Chacun tire son originalité de la combinaison
des données morpho-topographiques d’une part et des
modes d’utilisation de l’espace par les hommes (forêt, ter-
roirs agricoles, constructions de toute nature) d’autre part.
Pour un ensemble géographique aussi vaste que la
Franche-Comté, riche de toute sa diversité, les combina-
toires sont innombrables si l’analyse est conduite à grande
échelle. A petite échelle, il est cependant possible de déga-
ger les principales organisations régionales, en hiérarchisant
les critères de différenciation.
Les partitions majeures de l’espace s’appuient sur les
faits d’ordre topographique qui déterminent les principales
unités paysagères. Les faits d’origine anthropique intervien-
nent alors comme facteurs secondaires d’identification.
L’organisation spatiale présentée ici s’appuie sur cette
hiérarchie des phénomènes qui permet de définir les diffé-
rents ensembles géographiques par niveaux d’échelle
emboités. Le niveau de résolution dépend du plus ou moins
grand degré de finesse recherché dans l’analyse.
LE HAUT PAYS
La montagne jurassienne
La Haute-Chaîne (altitude 900-1500 m)
Succession de chaînons et de dépressions allongés dans
le sens nord-sud et coupés transversalement par des cluses.
Les monts sont couverts de forêts de conifères, trouées par
de petites clairières de pâturages ou de prés-bois, souvent
abandonnées. La vie rurale se concentre dans les vals entiè-
rement consacrés aux herbages. Habitat mixte composé de
villages et de nombreux hameaux.
Dans les secteurs du Lac Saint-Point-Mont d’Or d’une
part et des Rousses-Lamoura d’autre part, fort développe-
ment des infrastructures touristiques.
Les plateaux
Topographie rarement plane mais burinée par l’érosion
karstique (vallées sèches, dolines…) et dominée par les ali-
gnements de collines.
Les vallées en gorges
Les rivières, peu nombreuses à cause du soutirage karstique,
s’enfoncent en gorges étroites à la surface des plateaux. Le
sommet des versants est généralement ourlé de falaises cal-
caires qui dominent des talus d’éboulis masqués par la forêt.
De petits villages, où les activités industrielles et artisanales,
nées de la force motrice de l’eau, ne sont plus qu’un lointain
souvenir, s’égrennent au fond des vallées (Loue princi-
palement).
Seconds plateaux (700-900 m)
— Nord (Haut-Doubs). Faible taux de boisement, paysage
d’openfield herbager. Habitat mixte : fermes dispersées et
villages, bourgs et petites villes avec habitat pavillonnaire à
forte croissance, en fonction de l’activité industrielle et du
phénomène frontalier.
— Sud (Jura). Couverture forestière importante, trouée de
petites enclaves agricoles semi-bocagères. Habitat groupé
en petits villages, rares fermes isolées en limite des finages.
Nombreux reboisements, terrains de parcours dégradés et
friches qui témoignent d’une forte déprise agricole déjà
ancienne. Localement, forte emprise touristique dans la
Région des Lacs.
Premiers plateaux (500-700 m)
Taux de boisement important (50 à 60 %),  clairières
agricoles plus ou moins grandes et petits villages.
— Nord : Openfield herbager avec localement quelques cul-
tures.
— Centre: Bocage végétal à large maille ; villages plus
importants autour du Valdahon.
— Sud : Bocage de pierre parfois très dense (secteur de
Crançot en particulier), généralement colonisé par une végé-
tation buissonnante et arborée.
Petite Montagne
Chaînons généralement boisés et dépressions parallèles
(nord-sud). Forte déprise rurale (friches, pâtures colonisées
par la végétation naturelle, petits villages ou hameaux en
voie de désertification). Paysage d’openfield, le bocage de
haies d’arbres ne subsiste que localement.
Combe d’Ain
Dépression ouverte entre les Premiers et les Seconds
Plateaux jurassiens. La forêt se maintient sur les versants et
le long des cours d’eau. Paysage rural d’openfield ponctué
de gros villages.
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La bordure
— Nord : Relief tourmenté du faisceau bisontin ; collines
disséquées par la vallée du Doubs, étroite et encaissée. Axe
important de circulation (voie fluviale, ligne de chemin de
fer, route nationale) ponctué de gros villages.
— Sud  : Collines du Vignoble et talus du Revermont. Axe
important de circulation. Reprise récente de la vigne sur les
coteaux, à la place des boisements naturels. Petits et gros
villages aux maisons vigneronnes caractéristiques.
La montagne vosgienne
Les Hautes-Vosges méridionales
Massif primaire culminant vers 1200 m profondément
disséqué en crêtes et vallées étroites. Versants en pente forte
totalement colonisés par la forêt. Quelques villages et gros
bourgs dans les vallées encore fortement marquées par leurs
anciennes activités industrielles (usines abandonnées, cités
ouvrières…).
La Vôge et le Plateau des Mille Etangs
Plateau vers 500-700 m d’altitude. Importante couver-
ture forestière trouée de petites clairières agricoles autour
des fermes dispersées et des hameaux. Rares centres villa-
geois. Très nombreux étangs et zones humides entre
Breuchin et Ognon. L’importance de la déprise rurale se
marque par le fort développement des reboisements et des
friches colonisées par la fougère-aigle.
LE BAS PAYS
Les plateaux de Haute-Saône
Les plateaux entre Doubs et Ognon
Relief très varié de buttes et petits plateaux calcaires
séparés par des dépressions marneuses. Etroites clairières
villageoises trouant de vastes massifs forestiers ; paysage
d’openfield avec habitat groupé en petits villages. Présence
de nombreux vergers ou anciens vergers autour des habita-
tions.
Les plateaux entre Saône et Ognon
Relief moins complexe : plateaux boisés, découpés en
petites unités par des talus et creusés par de nombreuses
formes karstiques (dolines, vallées sèches).
Les plateaux à l’Ouest de la Saône
Relief plus uniforme constitué de vastes plateaux tabu-
laires légèrement vallonnés et cultivés (principalement
céréaliers).
Les vallées
La Saône et l’Ognon traversent les plateaux calcaires en
dessinant deux larges vallées à méandres. Au  pied des talus
bordiers, souvent boisés, s’égrènent des villages et des petits
bourgs. La plaine alluviale partagée entre herbages et cul-
tures comporte également de nombreuses zones maréca-
geuses, des gravières, ainsi que quelques plantations de peu-
pliers.
La dépression sous-vosgienne
Modelé confus d’amples vallonnements dans les terrains
marneux, dominés par quelques buttes et lambeaux de pla-
teaux calcaires ou gréseux couverts de forêts. Au débouché
des vallées vosgiennes, larges plaines alluviales très planes
et caillouteuses. Terroirs agricoles herbagers : bocage fré-
quent à l’est de Luxeuil, plus rare à l’ouest. Peuplement en
villages-rue à structure lâche.
Au nord d’Héricourt, de vastes massifs forestiers ont été
conservés sur les terres gréseuses et argilo-gréseuses
pauvres (Pays aux Bois). Quelques rares clairières de défri-
chement abritent de petits villages.
Les plaines
Les plaines de la Saône
Des massifs forestiers encore importants séparent de
vastes clairières agricoles. Les villages aux maisons bien
groupées sont entourés par un paysage d’openfield céréalier
à grandes parcelles de cultures.
Le Finage
Même paysage agraire que précédemment mais dispari-
tion à peu près totale des forêts.
La plaine bressanne
Paysage de plaine doucement vallonnée. Boisement
important. Espace agricole semi-bocager consacré à la poly-
culture herbagère. Habitat en villages très lâches, hameaux
et fermes dispersées. Très nombreux étangs et zones
humides.
La Forêt de Chaux
Vaste massif forestier couvrant près de 20 000 hectares
d’un seul tenant. Topographie animée par une série de petits
vallons aux ruisseaux souvent à sec. Chênaie-hêtraie autre-
fois exploitée en taillis et qui évolue vers la futaie régulière.
Le Sundgau belfortain
Topographie de plaine faiblement vallonnée. L’espace
agricole d’openfield l’emporte sur la forêt. Habitat en vil-
lages - rue aux maisons non jointives, quelques rares fermes
isolées.
LES ZONES URBAINES
Espaces urbains totalement construits et zones péri-
urbaines à forte imbrication du bâti (habitations, constructions
à usage industriel ou commercial) et de l’espace agricole.
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